
A la découverte de l' Epître aux Romains
Troisième rencontre

« Le juste jugement de Dieu » - Romains 2 v.1 à 11

Dans les versets 18 à 32 du chapitre premier, l’apôtre dresse un tableau 
particulièrement sombre de l’égarement des païens dans leur rejet de Dieu. La 
création, dans le sens large du terme, aurait dû ouvrir leurs yeux sur la réalité de 
Dieu, mais ils ont préféré se construire des systèmes religieux donnant honneur et 
gloire à ce qui n’était qu’inventions humaines.
L’argumentation de Paul est d’une rare violence et nous questionne face au laxisme 
dont fait preuve notre société contemporaine qui ne fait plus de distinction entre ce 
qui est bien et ce qui est mal.  Sommes-nous encore vraiment conscients que notre 
monde s’égare et est sous le jugement de Dieu ? C’est le thème qui va être repris dans 
la section de ce jour, section qui s’inscrit dans une argumentation plus vaste qui court
du chapitre 1, verset 18 au chapitre 3, verset 20.
L’universalité du péché touche toute l’humanité, tous sont condamnés devant Dieu et 
personne ne peut être sauvé si ce n‘est par l’œuvre rédemptrice de Jésus-Christ. 

& Romains 2,1-11  (NBS)
- Un des participants est invité à lire le texte à haute voix
- Ensuite, chacun le relit silencieusement une à deux fois 
- Il est bon de prendre quelques minutes pour laisser à chacun la possibilité 
d’annoter le texte en y inscrivant ce qui le dérange, le choque, ce qui est pour lui un 
défi ou ce qui doit être explicité …

1 Tu es donc inexcusable, toi qui juges, qui que tu sois ; en jugeant l'autre, en 
effet, tu te condamnes toi-même, puisque, toi qui juges, tu pratiques les mêmes 
choses. 
2 Or nous savons que le jugement de Dieu contre ceux qui pratiquent de telles 
choses est conforme à la vérité. 
3 Comptes-tu donc, toi qui juges ceux qui pratiquent de telles choses et qui les 
fais toi-même, échapper au jugement de Dieu ? 
4 Ou bien méprises-tu la richesse de sa bonté, de sa tolérance et de sa patience, 
faute de reconnaître que la bonté de Dieu doit te conduire à un changement 
radical ? 
5 Par ton obstination, parce que ton cœur se refuse à changer radicalement, tu 
t'amasses un trésor de colère pour le jour de la colère et de la révélation du juste 
jugement de Dieu, (6) qui rendra à chacun selon ses œuvres : (7) vie éternelle à 
ceux qui, par leur persévérance dans une œuvre bonne, cherchent la gloire, 
l'honneur et l'impérissable ; (8) colère et fureur à ceux qui, par ambition 
personnelle, sont réfractaires à la vérité et se laissent persuader par l'injustice. 
9 Détresse et angoisse pour tout homme qui produit le mal, pour le Juif d'abord, 
mais aussi pour le Grec ! 
10 Gloire, honneur et paix pour quiconque œuvre au bien, pour le Juif d'abord, 
mais aussi pour le Grec ! 
11 Car il n'y a pas de partialité chez Dieu. 

-  Chacun exprime brièvement son ressenti, encore une fois, sans que les autres 
participants ne commentent ce qui est dit. 
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Dans la section précédente (Rm 1.18-32) l’apôtre s’en prend aux idolâtres, aux 
orgueilleux, à ceux qui mènent une vie de débauche … on a l’impression de retrouver  
dans ces paroles un copié collé de ce que vit notre société actuelle … à travers la 
presse people, la télévision, les médias … 
Le danger serait de se croire au dessus de la mêlée et ne pas être concernés par cette 
longue description !
Avec force l’apôtre nous dit : « tu es inexcusable … puisque tu en fais autant ! »

- Comment entendons-nous ces paroles de l’apôtre : « inexcusable ! » ?
- Que devrait produire en nous la découverte de la richesse de la bonté de Dieu, sa 
patience, sa générosité, sa tolérance … ?  Pourquoi sommes-nous si résistants à la 
découverte de son amour ? 

On aurait tendance aujourd’hui à mettre davantage l’accent sur l’amour et la bonté de
Dieu, avec le danger réel de minimiser la réalité du péché à l’œuvre dans nos vies et 
dans le monde. On propose l’image d’un Dieu tellement indulgent, qu’il fermerait les 
yeux sur nos fautes et nos inconséquences. On entend facilement des gens nous dire : 
« s’il y a un jugement après la mort, on s’arrangera bien avec Dieu … »

- Comment préserver la réalité de l’amour de Dieu tout en rappelant sa sainteté et 
sa justice ?
- Voyez-vous Dieu comme un médecin ou comme un juge ? 
Le rôle d’un médecin est de guérir quelqu’un qui vient vers lui en se sachant malade,
le rôle d’un juge est d’appliquer un jugement à celui qui est coupable.

Il est évident que Paul noircit volontairement le tableau de la dépravation humaine 
pour faire apparaître de manière éclatante la grâce du pardon accordé à tout homme 
qui se confie en Jésus-Christ.
Dans la logique de l’apôtre, ceux qui sont sans la loi, comme ceux qui la possèdent, à 
savoir les non-juifs, comme les Juifs, seront jugés également, ce qui explique 
l’impartialité de Dieu mentionnée au verset 11. 
Les versets 9 et 10 soulèvent de nombreuses questions.
Sommes-nous justifiés par la foi en Jésus-Christ, ou nos œuvres bonnes ou mauvaises
jouent-elles un rôle devant la justice de Dieu ?
Attention de ne pas isoler quelques versets et les sortir d’un contexte plus vaste.
L’argumentation de Paul est de nous dire qu’il n’y a pas d’échappatoire. Tous Juifs 
comme Grecs sont sous le coup du jugement de Dieu. 

Pour poursuivre la réflexion en groupe ou individuellement :
Repentance ou conversion ?

Au verset 4, l’apôtre indique que la découverte de la bonté de Dieu devrait conduire à 
un changement de comportement.  On peut regretter le choix de traduction adopté 
par la NBS et par beaucoup d’autres éditions bibliques.
Le grec utilise ici le mot : metanoia ! = repentance
C’est le verbe metanoeo que l’on retrouve dans l’appel de Jean Baptiste ou de Jésus : 
« repentez-vous ! » Ce mot, comme ce verbe, est souvent traduit par « conversion » 
au lieu de la traduction exacte qui est « repentance ». Le grec pour parler de 
conversion utilise le mot epistrepho. 
- Selon vous ces deux mots recouvrent-ils la même réalité, ou indiquent-ils deux 
étapes d’un cheminement : la conscience de mon péché m’appelle à recevoir le 

pardon de Dieu et à changer de comportement. 
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Voyez Ac.3.19 :
 « Changez donc radicalement, faites demi-tour, pour que vos péchés soient effacés 
» (NBS) 
La traduction littérale de ce verset devrait être : « repentez-vous et convertissez-
vous » comme le traduit très justement la Segond 1910
Le choix de la NBS donne l’impression d’être devant deux synonymes, ce qui n’est 
manifestement le cas dans le texte original.
Ce que Pierre propose à ses auditeurs touchés par le message du salut lors de la fête 
de la Pentecôte, c’est de prendre d’abord conscience de leurs péchés et de s’engager 
ensuite dans le chemin d’une vie nouvelle.

Pour un plus long développement : « A la découverte de la Prière du cœur » dossier Vivre 
n°41 - pages 107 à 114

Prochaine rencontre : Justifés par la foi : Romains 3 v.21 à 31 
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